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Alors qu’elle menait des recherches et supervisait des travaux cliniques, Mireille Mathieu 

constate que les cliniciens n’ont pas beaucoup de temps pour lire les publications 

scientifiques.  Elle conclut : « À quoi bon faire des travaux sur les problèmes les plus criants 

de la société si personne n’en bénéficie ? »  C’est ainsi qu’elle a l’idée de créer un centre de 

liaison et de transfert sur l’intervention et la prévention psychosociales.  Après de 

nombreux efforts, le Centre de liaison sur l’intervention et la prévention psychosociales 

(CLIPP) voit le jour en 2000.  Elle en est la présidente-directrice générale depuis sa 

création. 

À la conquête du cerveau 

Le cheminement académique de Mireille Mathieu traduit son grand intérêt pour la pensée et 

le cerveau humain.  Comme elle le dit : « Je voulais comprendre comment se développe 

notre cerveau, la base du comportement. »  Elle s’inscrit au baccalauréat en psychologie, 

puis elle fait une maîtrise en psychophysiologie et obtient son doctorat qui porte sur les 

liens physiologiques entre l’apprentissage et la motivation. Elle commence ensuite une 

carrière de professeure et de chercheure pour passer à l’administration.  En 1983, elle 

prend la direction du Département de psychologie de l’Université de Montréal.  Quatre ans 

plus tard, elle devient vice doyenne à la planification de la Faculté des arts et des sciences, 

puis vice doyenne aux études.  En 1994, Mireille Mathieu accède au poste de doyenne de la 

Faculté des arts et des sciences de l’Université de Montréal. Une même motivation dans 

toutes ces fonctions : améliorer la qualité de l’enseignement et de la recherche ainsi que la 

qualité de vie des membres de la Faculté.  Durant ses huit années à ce poste, elle a à cœur 

d’offrir les meilleures conditions de recherche aux professeurs, mais elle se préoccupe aussi 

du sort des étudiants pour leur offrir non seulement des programmes de haute qualité mais 

également des environnements stimulants.  Outre le CLIPP,.elle contribue notamment, dans 

le secteurs des lettres, sciences humaines et sociales, à la création du Centre canadien 

d’études allemandes et européennes, du Centre de ressources sur l’espagnol, du Centre 

interuniversitaire d’études néohelléniques ainsi qu’au développement du Centre d’études 

est asiatiques et du Centre d’études classiques. 

 

Mireille Mathieu est Fellow de la société canadienne de psychologie.  Elle a été nommée 

Personnalité de la semaine de La Presse en 1994. 

 


